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AVANT PROPOS

Ce guide a été réalisé à l'aide des connaissances acquises par les programmes
de recherche du Cirad en Martinique, financés avec le concours du conseil
général de la Martinique, de la Région et de l'Europe. Des observations réali-
sées lors de missions dans divers pays de la zone tropicale humide ont permis
de moduler et de compléter ces connaissances.

Ce guide est destiné avant tout aux techniciens agricoles qui devront adapter
les différentes recommandations aux conditions socio-économiques de leur
pays.

L'édition de cet ouvrage a été financé par le ministère français des Affaires
étrangères (fonds inter-Caraïbes, fonds inter-ministériel français).
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PARTICULARITÉS
DE LA CULTURE SOUS ABRI





LES ABRIS EN ZONE TROPICALE
HUMIDE

Présentation de la culture sous abri
Définitions

La culture en « plein champ » est la culture classique qui ne bénéficie
d'aucune protection contre les effets du climat.

La culture « sous abri » est une technique qui permet de protéger les plantes
par un abri ; elle nécessite une irrigation permanente. Pour une culture « sous
abri, pleine terre », le sol est conservé, alors que, dans le cas d'une culture
« sous abri, hors sol », la production se fait soit sur un substrat inerte, soit sans
substrat (Nutrient Film Technology ou NFT, aéroponie, aquaponie... ). Dans ce
type de culture, il faut pouvoir disposer d'une irrigation fertilisante (solution
nutritive) permanente.

Avantages et inconvénients de la culture sous abri

Pendant la saison des pluies qui caractérise le climat tropical humide, les sols
gorgés d'eau ne peuvent être cultivés et les pluies, par leur impact, détruisent
plantes et fruits tout en facilitant le développement de maladies, fongiques en
particulier. Sous un tel climat, la production des cultures maraîchères est donc
limitée. Pourtant, la densité de population élevée observée en milieu insulaire
comme en zone péri-urbaine induit une forte demande en légumes.

Pour augmenter la production maraîchère dans ces régions, il faut donc pou-
voir contourner les contraintes liées à la forte pluviométrie du climat tropical
humide. Dans ce contexte, la culture sous abri est une technique intéressante :
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elle protège les plants de la pluie et permet donc de produire tout au long de
l'année. Par ailleurs, ce type de culture permet de développer des productions
hors sol ou hydroponiques et donc de supprimer certaines contraintes liées à
la nature du sol : déficiences minérales, structure physique inadéquate, pré-
sence de pathogènes. Enfin, par un meilleur contrôle des maladies et de la
nutrition hydrominérale, la culture sous abri favorise l'obtention de rende-
ments supérieurs aux cultures de plein champ et de fruits de meilleure présen-
tation et donc plus faciles à valoriser. Elle autorise donc une production
accrue, sur des surfaces moindres.

Cependant, si la culture sous abri peut résoudre les problèmes spécifiques
occasionnés par des pluies intenses, la technique est à l 'origine d'autres
contraintes qui peuvent être climatiques, parasitaires ou nutritionnelle.

Contraintes climatiques

L'effet de serre engendré par l'utilisation d'un abri a tendance à augmenter au
niveau des plantes protégées les températures déjà très élevées enregistrées en
mil ieu tropical. Parallèlement, le rayonnement qui atteint ces cultures est
réduit par le matériau de couverture, du fi lm plastique le plus souvent. Or, en
zone tropicale, de mai à septembre, le rayonnement solaire est inférieur à
celui mesuré dans le sud de la France et c'est aussi pendant cette période que
les températures sont les plus élevées. Il y a donc un déséquilibre entre une
respiration accrue due à de fortes températures et une photosynthèse limitée
du fait d'un rayonnement solaire moyen. Le métabolisme des cultures ne peut
donc plus fonctionner normalement.

Également lié au climat tropical humide, le risque d'ouragan est élevé dans ces
régions ; la structure des abris devra donc être conçue en conséquence.

Contraintes parasitaires

Alors que l'absence de pluies sous les abris permet de réduire l ' impact de
nombreuses maladies fongiques et bactériennes sur les cultures légumières, les
insectes et les acariens vont trouver dans cet environnement un milieu plus
favorable à leur développement. Pour rentabiliser une culture sous abri, il
faudra donc être en mesure de contrôler ces ravageurs.

Contraintes nutritionnelles

Pour un particulier, agriculteur en zone de climat tropical, l'investissement que
représente la réalisation d'un abri est relativement important. Pour rentabiliser
cette installation, l'agriculteur devra effectuer sous cet abri une culture inten-
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sive ; cela suppose qu'i l saura y maintenir une bonne fertilité du sol, qu'elle
soit chimique, physique ou biologique.

Espèces à cultiver sous abri

Les principales espèces maraîchères qui présentent un avantage à être culti-
vées sous abri toute l'année sont la tomate, la laitue, le poivron, la courgette,
le haricot et les condiments dont l'oignon pays.

D'autres espèces telles que carotte et oignon-bulbe ont aussi un bon compor-
tement sous abri, mais elles entrent en concurrence avec des produits importés
à bas prix.

Le melon du type « Cantaloup charentais » peut-être cultivé sous abri en
période pluvieuse -  donc à contre saison par rapport à la technique classique
de culture en plein champ -  dans les zones à fort ensoleillement comme, par
exemple, dans le sud de la Martinique.

La christophine peut être cultivée sous abri dans les zones fraîches, cette tech-
nique permettant d'él iminer la multipl ication du champignon Mycosphae-
rella sp. qui provoque la maladie de la pourriture noire.

Quelques espèces, comme l'aubergine, le chou, la pastèque ou le piment,
résistent bien aux agressions de la pluie, leur culture sous abri n'est donc pas
justifiée.

Structure de l'abri

Armature

Dans toute la zone caraïbe, le risque d'ouragan est élevé. En Martinique, il y a
un ouragan majeur tous les 9 ans en moyenne, mais des tempêtes accompa-
gnées de vents forts à plus de 100 km /  h surviennent presque chaque année.

Pour les îles de la Martinique et de la Guadeloupe, les structures utilisées pour
réaliser les cultures sous abri ont été choisies en fonction de ce risque : ce sont
des tunnels à armature métallique (photo 1), recouverts de fi lm plastique, ce
fi lm pouvant être rapidement retiré en cas d'ouragan.

Dans d'autres régions, comme en Guyane française, où le risque d'ouragan est
faible ou nul et où le bois est une matière première abondante et bon marché,
les structures de l'abri peuvent être en bois (photo 2).
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Dimensions

Habituellement, les tunnels utilisés pour la culture sous abri ont :

-  3,20 m à 3,50 m de hauteur minimale au faîtage ; cependant, des tunnels
plus hauts existent : ils offrent un volume d'air plus important et donc une tem-
pérature moins élevée au niveau des plantes,

-  9,20 m à 9,30 m de largeur au sol,

-  une longueur maximale de 40 m, car, au-delà, l'aération naturelle des plants
est insuffisante ; toutefois, si l'exploitation se trouve en altitude, et donc si les
températures ne sont pas trop élevées, les tunnels peuvent être plus longs,

-  1,5 m à 2 m d'intervalle entre deux arceaux, ou « maille ».

Un ancrage de la structure au sol, par amarres, est nécessaire.

Utilisation de « pieds droits »

Certaines structures de type tunnel ou chapelle ont des « pieds droits »
(photo 3) qui permettent de travail ler le sol sur toute la surface avec un
tracteur : elles sont donc bien adaptées à la culture en pleine terre et offrent,
en général, un volume intérieur plus important que celui des tunnels simples ;
cela leur confère l'avantage de tempérer, à l'intérieur de l'abri, les effets de
l'augmentation des températures.

L'investissement représenté par ces structures est plus important que celui des
autres tunnels et elles doivent, de plus, être amarrées au sol par des plots en
béton.

Pente de la plate-forme d'assise

Pour un système de culture hors sol, la plate-forme d'assise de l'abri doit avoir
une pente de l'ordre de 1 % ; toutefois, cette inclinaison doit être modulée en
fonction du substrat qui est utilisé (voir page 26).

En pleine terre, il n'y a pas de normes strictes qui définissent la pente : il faut
surtout veiller à ne pas avoir de zones d'accumulation d'eau et bien contrôler
les apports d'eau en provenance de l'extérieur de l'abri par creusement de
fossés d'évacuation. Il vaut mieux avoir une pente un peu forte et régulière que
de réaliser un terrassement qui éliminerait la couche fertile du sol.
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